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Lors de la création de la réserve naturelle du Val
d'Allier en 1994, rien ne prédestinait la LPO et
l’ONF à s’associer sur un site remarquable
certes, mais qui connaissait de multiples difficul-
tés pour sa gestion, quand le préfet de l’Allier
désigna ces deux organismes comme co-ges-
tionnaires.
À l’aube du second plan de gestion de la
réserve, cette décision fût visionnaire.
Une organisation non gouvernementale avec sa
culture, la puissance de ses bénévoles, s’avérait
complémentaire à la force d’intervention d’un
établissement public héritier d’une tradition séculaire de gestion
des eaux et des forêts.
Gérer une réserve nécessite une gestion foncière, une expertise
scientifique, une surveillance, des travaux de génie écologique
tout en assurant un important travail d’information et de média-
tion ; la réserve fait partie d’un terroir où les hommes vivent, ont
des habitudes …

C’est donc tout naturellement que sous la houlette d’un conser-
vateur, personnel de la LPO, chacun apporte ses savoir faire,
savoir être et faire savoir.

La LPO assure les suivis scientifiques et les
études, sa connaissance de la faune et tout par-
ticulièrement de l’avifaune, les échanges avec
les riverains.
Entretien du linéaire, surveillance, régulation des
sangliers, prise en compte du patrimoine arboré
de la réserve sont plutôt dévolus à l’ONF sous la
direction de son garde technicien.
Tandis que les opérations de génie écologique,
d’information du public… sont réalisées ensemble.
Cette association entre une organisation non
gouvernementale et un établissement public est

remarquable et presque unique. On citera le cas de la réserve de
la baie de l’Aiguillon co-gérée par l’ONCFS et la LPO et celui de
la réserve des Ballons comtois co-gérée par l’ONF et le PNR
Ballons des Vosges.
À l’heure où, suite au Grenelle de l’environnement, la société
réfléchit à mieux préserver la biodiversité, à constituer une
trame verte et bleue, de telles expériences réussies devraient
inciter les décideurs comme les financeurs à promouvoir le cou-
ple ONG/établissement public.
En tous cas l’ONF comme la LPO y sont prêts.

Jean-Christophe Gigault LPO / Paul Clauss ONF
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Réserve naturelle nationale du Val d’Allier
L’alchimie d’une co-gestion réussie et exemplaire
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Liste
des membres
du comité
de pilotage

LPO

Fabienne David
Chargée de mission
fabienne.david@lpo.fr

Michel Métais
Directeur général
michel.metais@lpo.fr

Yvan Tariel
Chef de service
yvan.tariel@lpo.fr

Jean-Marc Thiollay
Administrateur
jm.thiollay@wanadoo.fr

ONF

Laurence Lefèbvre
Chef du département forêts
laurence.lefebvre@onf.fr

Emmanuel Michau
Chef du département
biodiversité
emmanuel.michau@onf.fr

Patrice Hirbec
Chargé de mission
patrice.hirbec@onf.fr

Alain Perthuis
Animateur du réseau
avifaune
alain.perthuis@onf.fr

Contacts réseau
avifaune ONF
Direction Générale

Grégoire Gautier
01 40 19 58 40

Alain Perthuis
Animateur du réseau
02 54 43 27 21

Laurent Tillon
01 40 19 80 38

Alsace

Jean-Marie Berger
03 88 97 20 03

Pascal Denis
03 89 22 96 24

Auvergne-Limousin

Cyrille Le Bihan
04 70 47 23 55

Isabelle Celle*
04 70 06 82 25

Thomas Darnis
04 71 64 45 01

Bourgogne et
Champagne-Ardenne

Jean-Jacques Boutteaux*
03 25 84 21 21

Paul Brossault
03 80 91 19 09

Eric Chaillou*
03 24 52 83 26

Francis Chiono
03 80 62 13 65

Daniel Dupuy*
03 86 50 97 44

Gérard Ettori*
03 86 37 91 80

Bruno Fauvel
03 25 27 45 44
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L’appel lancé pour constituer un réseau sur les petites
chouettes de montagne a reçu un bel écho. Pour
preuve, la rédaction d’un premier bilan qui fournit,
pour 2007, des données de présence et de nidifica-
tion de la chouette de Tengmalm et de la chevê-
chette d’Europe dans 14 massifs ou secteurs monta-
gneux de France (publié dans Les Cahiers de la
Surveillance). C’est une première… mais les contri-
butions des uns et des autres ne constituent qu’une
vue très partielle de la répartition et de la nidification
des deux espèces. En cause, la discrétion de ces

minuscules rapaces mystérieux et les conditions d’ac-
cès difficiles de leur milieu de nidification.

Cette première mise en commun des données
concernant les effectifs de chanteurs et les nids
contrôlés fait état de 38 chanteurs (ou couples) de
chevêchette contactés (dont sept nids suivis) et 129
chanteurs (ou couples) de chouette de Tengmalm
contactés (dont 41 nids contrôlés). Merci à l’ensem-
ble des observateurs qui se sont mobilisés.

Contact : yves.muller@lpo.fr

Chevêchette, l’ONF enquête…
Dans le cadre du réseau LPO/ONF “Chouettes de
montagnes” (convention signée le 13 janvier 2008),
une enquête interne auprès des personnels des
directions territoriales concernées par la distribution
de l’espèce (Alsace, Auvergne-Limousin, Bourgogne-
Champagne-Ardenne, Franche-Comté, Lorraine,
Méditerranée, Rhône-Alpes) a été diffusée au prin-
temps 2008.

La notice comprend une partie illustrée sur la
connaissance et la reconnaissance de l’espèce, le
calendrier du prospecteur de chevêchette, et une
fiche enquête à retourner.

Contact : yvan.orecchioni@onf.fr

Premier bilan sur les petites chouettes de montagne

Parmi les actions conduites par le réseau avifaune
ONF, trois lignes d’activités absorbent les trois
quarts des 764 jours consacrés par 51 personnes :

Le Programme STOC-EPS du CRBPO/MNHN
Lancé en 2004, 70 carrés (700 points d’écoute)
ont fait l’objet de relevés en 2007. La description
complémentaire affinée des habitats est program-
mée sur 2007/2008.

Suivi des espèces patrimoniales
Trois d’entre-elles font l’objet d’attention particulière
au titre d’indicateur du bilan patrimonial des forêts
domaniales :

▪ balbuzard pêcheur : 22 couples reproducteurs
établis (24 en France continentale) dont 16 en forêt
d’Orléans et 6 en forêt de Chambord.

▪ cigogne noire : le suivi migratoire est assuré en par-
tenariat (LPO, PNRFO) sur les lacs aubois à l’automne.
Le réseau assure la coordination nationale dans le
cadre du suivi des nicheurs rares de la LPO : (7 nids
localisés dans 6 départements) et soutient le pro-
gramme de baguage (189 pulli et 60 oiseaux volants
depuis 1995).

▪ milan royal : appui au plan national de restauration
avec suivis de dortoirs (Auvergne et Pyrénées) et de la
reproduction (Allier, Corse, Lorraine, Pyrénées). Des
suivis ou recherches, plus ponctuels, dans (ou hors)
le cadre de plans d’actions, sont assurés en régions
sur une sélection d’espèces : gypaète barbu (Corse
et Pyrénées), vautour fauve et vautour percnoptère
(Pyrénées), circaète Jean-le-Blanc (Côte-d’Or,
Sologne, Pyrénées), aigle royal (Alpes et Jura), aigle
botté (Bourgogne et Centre), autour Corse et autour
continental (Bretagne et Centre), faucon pèlerin
(Bourgogne et Jura), grand tétras (Jura), gélinotte
des bois (Ardennes et Jura), bécasse des bois

(Aquitaine, Centre et Normandie), grand-duc
d’Europe (Bourgogne), petit-duc scops (Bourgogne),
chouette de Tengmalm (Alpes, Bourgogne),
chouette chevêchette (Alpes et Jura), engoulevent
d’Europe (Bourgogne), pic noir (Bourgogne et Jura),
pic tridactyle (Alpes et Jura), gobemouche à collier
(Champagne-Ardennes), sittelle Corse.

▪ L’inventaire des réserves biologiques, par la
méthode des Indices ponctuels d’abondance (IPA), a
concerné deux RBI : la Dent du Villard (73),
Landevennec (29) ; cinq RBD : Bois Rébus (55), les
deux Lacs (68), Montoulieu (81), Thoux (18),
Vauhalaise (51).

Des inventaires ont également été conduits sur d’au-
tres massifs forestiers, dans les forêts domaniales de
Bourse et Saint-Evroult dans le Perche, les forêts ter-
ritoriales de Rospa-Sorba et Valdu Niolu en Corse et
les forêts rhénanes.

▪ Le partenariat avec la LPO se traduit par des
échanges et rencontres réguliers (en janvier, mai et
novembre), le début de la phase terrain de notre
projet « Conservation de l’avifaune patrimoniale en
forêt de production de plaine », la sortie de la
feuille d’information semestrielle « La Feuille et la
Plume », notre participation à l’observatoire natio-
nal rapaces pour un seul carré inventorié en Corse,
et le lancement d’un groupe « Petites chouettes de
montagne » (voir ci-dessous).

▪ Cahiers d’habitats oiseaux du MEDD : les 14
fiches dont nous avions la rédaction sont
aujourd’hui validées.

▪ Formation : 32,5 journées ont été consacrées à la
formation au niveau national ou en région.

Contact : alain.perthuis@onf.fr

Info réseau
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Contacts réseau
avifaune ONF (suite)

Vincent Godreau
03 80 60 80 93

Frédéric Langlois*
03 24 52 87 33

Christophe Mouy*
03 86 42 24 99

Jean Wiart
03 24 54 17 81

Centre-Ouest

Cédric Baudran
02 40 71 25 12

Pascal Lory*
02 48 56 24 29

Mickaël Monvoisin
02 99 27 47 23

Julien Thurel
02 38 57 13 02

Stéphane Villarubias
05 49 58 96 01

Franche-Comté

Jean-Luc Dessolin
03 84 82 65 53

Jacques Morel
03 81 60 37 59

François Rey-Demaneuf
03 84 27 10 73

François Richard
03 84 68 87 37

IDF Nord-Ouest

Serge Coine*
03 23 58 63 04

Philippe Houette
02 35 34 53 17

Christian Thiébaut
02 33 34 51 37

Frantz Veillé
03 21 94 69 53

Lorraine

Jean-Marc Brézard
03 29 91 75 22

Dimitri Demange
03 29 70 72 47

Philippe Millarakis
03 29 45 72 23

Raphaël Trunkenwald
03 29 90 74 36

Didier Vacheron
03 29 87 09 80

Méditerranée

Boris Guérin
04 93 05 13 79

Dominique Guicheteau
04 94 15 17 56

Rhône-Alpes

Julien Benard
04 79 38 40 81

Jacques Duchamp

04 75 48 26 80

Sébastien Laguet
04 79 25 96 80

Jacques L’huillier
04 75 48 11 25

Yvan Orecchioni
04 76 86 87 55

Gérard Ponthus
04 50 41 74 41
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Le programme de Suivi temporel des oiseaux
communs (STOC), coordonné par le CRBPO permet
d’estimer les variations d’effectifs des oiseaux
nicheurs communs à moyen et long terme
(www2.mnhn.fr/vigie-nature). Relancé en 2001, le
STOC points d’écoute a rapidement suscité l’intérêt
de gestionnaires d’espaces.
Pour l’analyse des données forestières, le principe
retenu est simple : il s’agit de comparer les données
collectées par l’ONF en forêt domaniale, avec les don-
nées collectées par le réseau de référence en milieu
forestier.

Abondance des espèces
La comparaison de la fréquence et les effectifs
moyens par point en forêt domaniale et en forêt ordi-
naire, effectuée en 2004, montre que 26 espèces sur
35 sont plus fréquemment détectées et 18 espèces
ont des abondances locales plus fortes en forêt
domaniale. Parmi les espèces plus fréquentes en forêt
domaniale, on peut citer le
pic mar (en fait, tous les
pics sauf le pic vert), le
pouillot siffleur ou encore
la mésange nonnette, qui
témoignent de l’âge
moyen plus avancé de ces
forêts. Quatre espèces
sont plus fréquentes en
forêt ordinaire : le pic vert,
la fauvette à tête noire, la
corneille noire et l’étour-
neau-sansonnet. Les deux
derniers montrent égale-
ment des abondances
locales plus fortes en forêt
ordinaire qu’en forêt
domaniale, mais la fau-
vette à tête noire est plus
abondante en forêt doma-
niale quand elle est présente. Globalement, on peut
dire que les forêts domaniales sont plus riches en
espèces et en nombre d’individus par espèce que la
forêt “moyenne” de France.

Evolutions des effectifs des espèces
Cette analyse porte sur les 17 espèces de l’indicateur
“spécialistes forestiers”, plus cinq espèces supplé-
mentaires de pics. La comparaison est faite entre la
tendance des populations, de 2004 à 2007 (soit un
pas de temps de quatre ans, ce qui est court), en forêt
domaniale et en forêt ordinaire. Sur les 22 espèces
étudiées, six montrent une tendance significative-
ment plus favorable en forêt domaniale (rougegorge
familier, troglodyte mignon, grive musicienne, et les
pouillots véloce, fitis et siffleur), deux espèces une
tendance moins favorable en forêt domaniale (les
mésanges noire et huppée, deux espèces plutôt
inféodées aux résineux).
Si l’on regarde maintenant la relation entre différence

de tendance forêt domaniale / forêt ordinaire et la
tendance à long terme des espèces en France (1989-
2007), on ne trouve pas de corrélation, mais si l’on
exclut les deux mésanges pré-citées, on obtient une
corrélation très forte, qui s’amplifie si l’on ajoute cinq
pics supplémentaires pour lesquels on a des données
de tendance à long terme et même avec les deux
mésanges noire et huppée. Le bilan de cette analyse
(limitée à seulement quatre années de suivis ;
remarque, ces tendances spécifiques ne se retrouvent
pas au niveau de l’indicateur multi-espèces) est :
▪ plus d’espèces de l’indicateur se portent mieux en

forêt domaniale qu’en forêt ordinaire,

▪ plus une espèce a un statut défavorable au niveau
national (tendance depuis 1989), plus la situation
en forêt domaniale est plus favorable que celle des
forêts ordinaires.

Les indicateurs STOC oiseaux forestiers
Le programme STOC permet de produire chaque

année des indicateurs
pluri-spécifiques combi-
nant les indices de plu-
sieurs espèces.
Au bilan, même si l’indica-
teur de la forêt domaniale
semble montrer des varia-
tions plus amplifiées, il n’y
a pas de différence statis-
tique dans l’évolution de
ces indicateurs sur la
période 2004-2007. Il n’y
a pas de variation linéaire
significative de l’indicateur
entre forêt domaniale et
forêt moyenne française.
Il n’y a pas non plus de dif-
férence si l’on considère
les six espèces de pics

pour lesquelles des données sont disponibles. Par
contre, il faut bien sûr relativiser cette analyse qui,
comme celle sur l’évolution des effectifs, ne porte que
sur quatre années.

Figure. Indicateurs des oiseaux forestiers pour la Forêt doma-

niale, la forêt moyenne française, et tous habitats confondus.

Frédéric Jiguet, MNHN/CRBPO

fjiguet@mnhn.fr
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Populations d’oiseaux communs en forêt :
les premiers apports du STOC en forêt domaniale
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Lu - Vu - Entendu

Un petit oiseau noir et blanc de la taille d’une
mésange était au centre de l’attention en forêt
communale d’Equevilley (Haute Saône) ce mois
de mai. Le gobemouche à collier est un migra-
teur transsaharien. Chaque année, cet insecti-
vore quitte les pays du centre de l’Afrique pour
arriver dans nos forêts les premiers jours du mois
de mai pour se reproduire. Inféodé aux forêts
claires, il niche dans les cavités des arbres vivants,
sénescents ou morts. Ce passereau est un
nicheur rare en France. En effet, il est seulement
présent dans l’est du pays. Il occupe essentielle-
ment la Lorraine et les régions voisines telles que
la Franche-Comté où l’oiseau est seulement
connu dans les forêts d’une vingtaine de com-

munes du nord
de la Haute-
Saône. Ce
migrateur peu
commun a fait
l’objet d’une
tournée d’in-
f o r m a t i o n s
o r g a n i s é e
conjointement
par l’ONF et la

LPO. Animée dans le but d’informer les interve-
nants dans les forêts communales, la tournée a

Dans le cadre du suivi international de la bécasse
des bois et au sein du réseau bécasse de l’Office
national de la chasse et de la faune sauvage,
quelques personnels de l’ONF participent active-
ment à un ensemble d’actions. Il s’agit en premier
lieu, du baguage hivernal par capture des oiseaux
sur leur remise nocturne, en second lieu, du suivi
des populations qui se reproduisent en France :
découverte de nids, baguage de poussins, comp-
tages à la croule et enfin de la mise à disposition
de territoires pour des travaux scientifiques : bio-
logie, mœurs et utilisation du milieu forestier.
Cet ensemble place la France comme pays
moteur dans la gestion de l’espèce au niveau
européen.
L’ONF exploite aussi l’espèce par la chasse. Il se doit
de recenser ses prélèvements (en moyenne 15 000
oiseaux par saison dans les forêts domaniales) et de

les gérer dans le cadre d’une gestion durable et rai-
sonnable : mise en place d’un prélèvement maîtrisé,
cessation de la chasse lorsque le protocole « vague
de froid » est déclenché, mise en réserve…
La population de bécasse semble stable depuis
quelques années mais l’oiseau migrateur nous
cache encore bien des mystères et de nombreux
travaux restent à faire.

Contact : jean-michel.beau@onf.

Référent bécasse pour le réseau avifaune ONF.

permis au maire d’Equevilley, M. Pierre Jarrot,
ainsi qu’aux représentants de l’ONF, de mieux
appréhender les besoins de ce petit oiseau vis-à-
vis de la forêt en se rendant sur ses sites de
reproduction découverts et suivis par la LPO
Franche-Comté.

Des actions concrètes
Plusieurs pistes d’actions ont été discutées afin
de mieux prendre en compte la présence de ce
petit oiseau en adaptant la gestion forestière. La
préservation des arbres à cavités ainsi que l’ou-
verture du milieu ont été envisagées.

Une volonté de la commune
Ces enjeux environnementaux ont été parfaite-
ment compris par M. le maire qui a annoncé sa
volonté d’évoquer ces propositions avec le
conseil municipal. Cette tournée a permis aux
participants de mieux comprendre les enjeux et
attentes des différentes parties ainsi que de
développer ensemble des plans de conservation.

Eike Wilmsmeier, ONF eike.wilmsmeier@onf.fr
et Jérôme Menetrey, LPO benedicte.menetrey@wanadoo.fr

Voir bulletin Obsnatu n° 12, décembre 2007 :
http://franche/comte.lpo.fr, rubrique "publications".

La bécasse en forêt, quel suivi ?
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Protection du gobemouche à collier : informer pour mieux préserver
Contacts réseau
avifaune ONF (suite)

Sud-Ouest

Jean-Michel Beau
05 56 88 77 76

Gérard Blake
05 58 89 82 97

Patrice Delgado
05 63 73 48 36

Marc Fournier
05 58 42 77 07

Patrick Harlé
05 62 98 64 96

Corse

Fabrice Caillot
06 18 01 79 36

Stéphane Deschamps
04 95 21 29 60

Didier Hacquemand
04 95 35 18 25

Comment les joindre ?
prenom.nom@onf.fr
(noms et prénoms composés :
séparateur = -)
* = correspondant cigogne noire
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Les 13 et 14 décembre se tiendra à Paris, à la Bibliothèque nationale de
France, le 32e Colloque francophone d’ornithologie. Toutes vos propositions de
communication sont les bienvenues. Elles sont à retourner à Frédéric Jiguet
(fjiguet@mnhn.fr) avant le 10 septembre 2008. Pour tout autre renseigne-
ment, merci de contacter la LPO Ile-de-France : ile-de-France@lpo.fr.
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